
Le comité local de l’ANACR Meillard – Le Montet est la cellule de base dans l’organisation 
structurée de l’Association Nationale des Anciens Combattants et Ami(e)s de la 
Résistance au sein du comité départemental de l’Allier. 

Et, en ouvrant l’année 2025 – année de congrès national – nous réaffirmons l’attachement 
de notre association locale à ses représentations départementale et nationale. C’est la 
condition première pour asseoir des relations fiables avec nos partenaires 
institutionnels, pour travailler à l’accomplissement de nos missions au service du 
patrimoine mémoriel de la Résistance. 

Mais au vu de l’évolution des situations, aussi bien départementale que nationale, c’est 
bien de la pérennité de notre association qu’il sera bientôt question. Nos réflexions 
doivent aussi bien porter sur notre propre organisation que sur l’environnement dans 
lequel notre action va s’inscrire. 

Aujourd’hui nombre d’acteurs institutionnels ou associatifs s’emparent de la mémoire de 
la Résistance pour en instrumentaliser l’usage à leur convenance. Au prétexte que "c’est 
une mémoire" certains n’en retiennent que les « Morts pour la France » en se gardant bien 
de s’attacher aux valeurs qui fondaient leur engagement et les luttes à venir des 
survivants. D’autres en emprisonnent la mémoire dans un cérémonial militaire bien loin 
du monde de l’armée des ombres dans un mélange indécent avec le souvenir des 
aventures coloniales et des Opérations Extérieures d’aujourd’hui… 

Ce sujet d’appartenance et d’organisation est d’autant plus important aujourd’hui que, 
confrontés à la disparition de nos Anciens, nos structures s’affaiblissent, voire 
disparaissent (départements entiers ou secteurs départementaux) dès lors que ceux qui 
en avaient la charge s’y étaient identifiés au point de se l’accaparer et de l’éteindre avec 
eux. 

L’association doit grandir, vieillir, mais aussi demeurer toujours en dépassant le temps de 
ses fondateurs et de tous ses acteurs qui ne sont que « de passage » en son sein… Nous 
n’en sommes que locataires pour un temps. 

C’est cette vision résiliente et « durable » que nous tentons de promouvoir dans notre 
comité local en pratiquant le NOUS plus souvent que le JE. 

Ici l’ANACR a un label « HVPP » pour coller aux trois temps de la vie de la Résistance, un 
engagement fondé sur des convictions déjà là, une action au présent et le dessein d’un 
autre avenir… 

• Honorer, c’est faire droit aux résistantes et aux résistants de la reconnaissance et du 
respect pour l’œuvre accomplie, le geste patriotique attaché à la libération et à la 
refondation de notre démocratie républicaine… endosser le passé. 



• Valoriser, c’est inscrire et faire vivre les valeurs qui fondaient l’engagement des 
résistantes et des résistants au présent, les faire raisonner dans l’actualité… penser au 
présent. 

• Préserver, c’est approfondir et diffuser la connaissance de la réalité de l'Occupation 
nazie, du Régime de Pétain et des combats de la Résistance pour combattre toutes les 
dérives révisionnistes et négationnistes… agir au présent. 

• Perpétuer, c’est créer les conditions du passage de relais dans l’engagement sur les 
valeurs de la Résistance, aux prochaines générations… façonner l’avenir. 

Au service du patrimoine mémoriel de la Résistance, l’ANACR a des valeurs à porter, à 
transmettre, à faire vivre, et à préserver au présent ! 

C’est en cela que l’ANACR n’est pas une association d’Anciens Combattants comme les 
autres. Elle ne porte pas qu’une mémoire de guerre ou militaire, elle glorifie ses martyrs 
mais honore avec eux leurs survivants. Elle s’inscrit dans la vie d’après sur les mêmes 
bases que celles qui avaient fondé leur engagement. Pendant que d’anciens collabos 
épargnés par une épuration indulgente achetaient leur impunité en s’engageant dans les 
guerres coloniales pour y propager leur funeste savoir-faire, les Résistants survivants 
revenaient à la vie civile pour reconstruire le pays dévasté par la guerre. A chacun sa 
mémoire ! 

L’ANACR est une association pluraliste, ouverte aux courants d’opinion respectueux des 
valeurs de la République. Mais elle reste de parti pris pour s’opposer radicalement à 
toutes les réminiscences des idéologies autoritaires, antidémocratiques qui ont survécu 
au fascisme et au nazisme et qui assombrissent aujourd’hui les horizons de notre pays, 
de l’Europe et du monde avec des mouvements d’extrême droite prenant le pouvoir ou 
s’en approchant. 

Racisme, xénophobie, exclusion ou repli identitaire n’ont pas leur place dans notre 
univers. 

L’univers de l’ANACR c’est la démocratie, l’humanisme, la solidarité, la liberté, la PAIX. 

Nous devons faire vivre ces valeurs au présent dans un monde en proie aux dommages 
du changement climatique, aux pandémies et à des conditions sanitaires dégradées pour 
une part considérables des populations du monde, à des inégalités économiques et 
sociales en progression exponentielles, à un accès difficile à l’éducation, à une longue 
litanie de conflits dans un monde où l’instabilité politique conduit à l’accession au 
pouvoir de tyrannies ethniques ou religieuses, accompagnée de migrations et 
déplacements forcés… dans un monde où les ressources naturelles sont toujours 
confisquées , où la faim continue de tuer, où la biodiversité s’effondre… Un univers de 
discriminations en tous genres où les avancées technologiques sont détournées au 
profit… du profit ! 



C’est dans cet univers calamiteux que nous portons avec l’ANACR les espoirs que les 
Résistantes et les Résistants nourrissaient dans des conditions bien pires. Avec le 
programme du Conseil National de la Résistance arrivé chez l’imprimeur après neuf mois 
de travail dans la clandestinité ce sont des graines d’espérance qui étaient semées. En 
lui donnant le titre « Les Jours Heureux », ce dernier relevait le défi de la victoire et de la 
libération, le défi de la reconstruction d’un pays ruiné par cinq années de guerre, 
d’occupation nazie et de collaboration pétainiste, le défi du rétablissement de la 
démocratie républicaine. 

Quand bien même des espoirs de l’époque ont ensuite été ruinés par des guerres 
coloniales bien trop longues à s’éteindre -et dont les derniers ricochets nous atteignent 
encore aujourd’hui-, par l’appétit revanchard de forces conservatrices à l’abri d’un 
prétexte d’unité nationale, nous devons aujourd’hui préserver le sens de l’engagement 
des Résistants si bien résumé dans la devise des FTP : « Vaincre pour vivre ! ». 

C’est bien de leur volonté de vivre, de vivre libre, dont nous sommes comptables en 
prolongeant leur combat dans la transmission de leur mémoire aux générations futures. 

Le bilan des activités réalisées par notre comité local illustre modestement cette 
perspective. C’est ce que mes camarades vont vous présenter tout à l’heure dans leurs 
différents domaines tout en évoquant les projets à venir. 

Nous étions 67 adhérents cette année au sein de notre association, de 12 à 100 ans 
presque également répartis femmes et hommes, (près du tiers de notre effectif 
départemental) ; et parmi eux les bénévoles qui forment notre collectif d’animation 
s’investissent beaucoup pour la réussite de nos initiatives. Que tous en soient ici 
chaleureusement remerciés. 

De la même façon nous remercions chaleureusement les collectivités qui nous 
soutiennent, parfois en nous apportant un concours financier ou en prenant bien soin de 
nos lieux de mémoire. 

Mais nous ne serons jamais assez nombreux, pour faire plus, pour faire mieux, pour faire 
encore et toujours honneur à celles et ceux qui nous ont légué la mission d’assurer la 
pérennité de leur idéal. 

C’était leur droit à la mémoire ; c’est notre devoir de citoyen-adhérent-militant à l’ANACR. 

Cette mémoire doit désormais vivre dans un environnement qui n’est pas celui de son 
temps… ni vraiment un environnement des « Jours Heureux » projetés par le CNR ! 

Aujourd’hui quand les jeunes passent plus de temps les yeux rivés sur leur petit écran 
qu’à l’école dans une année ! Réseaux sociaux, influenceurs, intelligence artificielle, 
drones épandeurs de pesticides ou tueurs à la guerre, cryptomonnaies… dessinent le 
paysage d’un nouveau monde. L’ignorer serait oublier le premier objet de notre mission : 
la transmission. Et cette transmission doit nécessairement emprunter les canaux 



accessibles au public que nous visons. Le numérique n’est ni une panacée, ni une facilité 
pour beaucoup. Son développement et ses usages aux mains de grandes puissances 
financières sont essentiellement orientés vers la rente et le profit. Ils s’imposent aux 
Etats, tout comme les forces va-t’en guerre de l’industrie et de la banque d’avant 14-18, 
d’avant 39 et fervents soutiens du colonialisme en leur temps. 

Les valeurs de la Résistance, humanisme, justice, tolérance et solidarité, coopération 
dans la paix sont encore les meilleurs contre-poisons de ces cancers totalitaires qui 
rongent la planète et ses peuples. 

C’est avec l’ANACR que je vous invite au chevet de la mémoire de la Résistance en 
soignants attentionnés. Adhérer est le geste de premier secours, recruter et faire adhérer 
permettra d’envisager une heureuse convalescence pour que vive l’espoir de nos Anciens 
Résistants, celui d’une belle France républicaine, libre, égale et fraternelle dans un 
monde en paix. 

Merci de votre attention. 

Daniel LEVIEUX 
Cressanges, le 8 février 2025 


